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Le cheval de minuit 

 

Je suis en train de défaire les tonnes de boîtes de déménagement plus précisément, celles de ma 

chambre. Je n’arrive toujours pas à me repérer dans cette immense maison aux milles pièces. 

(Hyperbole) Les murs blancs et les planchers de bois qui se ressemblent tous, des couloirs à ne plus 

finir et des escaliers qui montent et descendent à perte de vue. Une odeur désagréable de peinture 

fraîche et de poussière règne dans la maison puis soudainement, un arôme de crêpe et de bacon 

capte mon attention. *Une fois au rez-de-chaussée, ma mère m’appelle de la cuisine pour m’inviter 

à venir manger le déjeuner. Je suis en train de finir de manger lorsque j’aperçois au loin par la 

fenêtre au-dessus de l’évier, l’énorme porte en bois de l’écurie qui s’ouvre et se referme en boucle, 

je décide donc de m’y diriger. * En route vers l’écurie, les rayons UV du soleil en ce milieu d’été me 

brûle la peau. Arrivé à l’écurie, j’ai ressenti une étrange sensation comme si quelque chose clochait.  

 

** 

Après avoir ouvert l’interminable porte, j’ai tout de suite remarqué que l’ambiance est différente de 

celle de la maison comme si je ne suis pas le bienvenu. En explorant la grande cabane de bois, je 

tombe sur un coffret en bois foncé au contours métalliques et plus je le regarde plus j’ai envie de 

l’ouvrir comme si mon corps me demande de m’avancer pour aller découvrir le contenue de l’écrin. 

Incapable de résister, j’ouvre le coffre et avec une grande confusion, je prends la selle de cheval et la 

lettre qui s’y trouve. La lettre avait l’air très vieille tout comme la selle et en ouvrant la lettre| j’ai 

senti des frissons envahir mon corps. La lettre explique que la selle que je tiens dans l’autre main me 

permet de voler avec n’importe quel cheval qui la porte| mais seulement la nuit et que si je suis 

encore en train de voler alors que le soleil commence à se lever, les conséquences seront 

inimaginables. Bien évidemment je n’ai pas cru une seule de ces sottises mais la sensation que j’ai 



lorsque j’ai la selle en main me fait douter alors, je décide d’amener la selle dans ma chambre et 

d’attendre que la nuit tombe. 

** 

L’horloge dans ma chambre indique bientôt 21h00 et l’interminable attente est enfin terminée, j’ai 

donc pris le harnachement et je me suis dirigé là où les chevaux se trouvaient. Après avoir enfilé la 

selle, je suis embarqué sur l’animal musclé comme un culturiste et sceptique, je commence à 

avancer et accélérer puis d’un coup, le cheval se met à courir et à monter dans les airs à toute 

vitesse, Je ne me suis jamais sentis aussi libre, je peux aller là où je le désire en un claquement de 

doigts.* Les heures passent et je n’ai pas pensé à apporter de montre ou même mon cellulaire puis 

je me suis rappelé l’avertissement de la lettre| mais au même moment, les premiers rayons du soleil 

commencent à apparaitre. Soudainement| ma peau et celle du cheval commencent à chauffer et de 

plus en plus je me sens mal comme si je suis malade avec de la fièvre puis Mes bras, mes jambes et 

mon corp au complet se met à être graduellement de moins en moins visibles j’usqu’à ne plus être 

visible. Exactement comme si je venais de m’endormir tout est sombre, obscure et vide mais je suis 

bien réveillé. 

 


